PREMIERE LETTRE.

Presbourg le # Septembre 1783.

NE vous attendez pas, mon cher ami,
a me voir refoudre toutes les queftions
que vous me faites fur le ceélebre  Jouenr
d’ Echecs de M. de Kempelen. Les Ozanams,
les Guyots, & tous les auteurs de ce genre
ne réuffiroient pas mieux que moi a fatif-
faire a vos demandes. Prenez donc le parti
de mettre des bornes a votre curiofite, &

contentez-vous de ce que les oblervations
que jai faites avec {oin me mettent a portce
de vous apprendre a cet égard.

Loin de croire a toutes les relations qui




